
L’ÉCRITURE

Au cycle 3, les derniers programmes renforcent la place centrale de l’écriture et de la production d’écrits en tant 
que compétences fondamentales de la maitrise de la langue. L’écriture n’est plus seulement vue comme un simple 
exercice formel, mais comme un outil essentiel pour penser, apprendre et communiquer : les élèves entrainent 
leur geste graphique pour plus de fluidité, élaborent des textes cohérents de nature et de longueur variées, et 
s’engagent régulièrement dans des situations d’écriture significatives et variées. 

Cette pratique soutient la compréhension et l’enrichissement du langage, s’articule étroitement avec la lecture et 
l’étude de la langue, et vise à développer progressivement l’autonomie, la créativité et l’expression personnelle 
des élèves.

À travers ce manuel, l’écriture est déployée sous différentes formes, lesquelles visent toutes l’autonomie et 
l’acquisition de compétences textuelles :

 La production d’écrits courts
Les écrits courts et fréquents sont valorisés comme des situations d’entrainement régulières permettant aux 
élèves de mobiliser rapidement leurs connaissances linguistiques, de structurer leur pensée et de s’exercer à 
des gestes d’écriture variés, au service de la compréhension comme de la production d’écrits plus élaborés. Dans 
ce manuel, trois types de rituels quotidiens d’écriture sont proposés, à hauteur de 10 minutes par jour. Ils sont 
répertoriés dans le guide pédagogique, en début de période. Dans le manuel élève, seuls les variations d’écriture 
et les production de phrases avec contraintes sont indiquées dans un encart en haut de page comme ci-dessous.

Après ce travail de compréhension, les élèves sont invités à formaliser ce parcours sous la forme d’un schéma 
narratif (Visibiléo, Marie France Bishop, Former à la compréhension, Conférence IFÉ/Centre Alain Savary, 2018). 
Cette schématisation est d’abord réalisée collectivement en début d’année, puis progressivement en petits 
groupes lors des périodes 4 et 5. Elle peut être réalisée sous deux modalités : pendant la lecture lors d’une séance 
plus longue ou après la lecture complète du texte. Le codage visuel permet de matérialiser les éléments clés :

évènements
pensées (ou paroles)

des personnages chronologie lien de causalité
(inférences)

Enfin, la séquence se conclut systématiquement par un encart dédié, alternant dans le manuel entre deux 
dispositifs : le « Cercle de lecture » et « Mon carnet de lecture ». Lorsqu’il s’agit du cercle de lecture, l’activité 
prend la forme d’un court débat initié à partir du thème du texte étudié ou d’une citation, afin de susciter les 
échanges et de confronter les points de vue des élèves. L’encart « Mon carnet de lecture », quant à lui, privilégie 
l’écrit en proposant aux élèves une courte activité de rédaction personnelle.

Rétrospection
Pourquoi ce personnage 
agit-il de la sorte ?
Que voulait-il ?
Que s’est-il passé ?
Etc.

Clarification
Qui est tel personnage ? 
Où se déroule cette action ?
Etc.

Anticipation
Que va-t-il se passer ?
Que va faire le personnage ?
Etc.
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5 À l’oral, précise si ces phrases sont des faits réels ou de la fi ction. Justifi e ton choix.
a. La base du cacao vient de la fève de cacao qui est une graine.
b. Les sirènes chantent pour attirer les bateaux.
c. Zeus lance des éclairs.
d. Les frères Lumière ont inventé le cinématographe.
e. Icare a volé trop près du soleil. 
f. La Terre tourne autour du Soleil.
g. Les plantes respirent.

6 En groupes, sur des bandes de papier, écrivez quatre phrases qui relèvent 
de la fi ction et quatre autres phrases qui correspondent à des faits réels.

˃ Échangez vos huit phrases avec un autre groupe.
˃ Classez les phrases que vous avez récupérées.

Je vérifi e ma compréhension

Lorsque tu découvres une nouvelle information, tu dois faire 
preuve d’esprit critique. Tu dois te demander si c’est un fait réel
ou si c’est de la fi ction. 

Un fait est indiscutable car on peut le vérifi er.
Ex. : Le lapin est un mammifère.

Ce fait est établi par la science et irréfutable (on ne peut pas affi rmer 
le contraire).

La fi ction désigne une histoire ou un évènement qui est inventé, imaginé.
Ex. : Hercule a soulevé une montagne.

Maintenant je sais

Distinguer le réel de la fi ction

Rituel  Tu rencontres un cyclope qui s'apprête à te 
dévorer. Rédige trois arguments pour l'en dissuader !

1  Dans la Lecture 2  p. 18-19, on présente le dieu Ouranos comme le créateur du ciel. 
Que penses-tu de cette information ? Est-ce un fait réel ? Justifi e.

2  La mythologie propose une explication du monde qui ne se fonde pas sur la science. 
Trouve une phrase dans le début de la Lecture 1  p. 16 qui confi rme que ce qui est raconté 
n'est pas fondé sur la science.

3  Sur ton ardoise, écris deux faits dont tu es sûr(e). À l’oral, justifi e pourquoi. 

4  As-tu déjà douté de la véracité d’une information que l’on t’a donnée ? Raconte pourquoi.

Faits Fiction
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